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LE PRESTIDIGITATEUR

I.— Une, deux, trois, la piéce d'un écu a disparu ; o est-elle }
II.— La coquine est allée se loger dans I’'abondante chevelure de madame.

III.— Un coup de ma baguette magique va la faire sortir de sa cachette. ..
Regardez bien : une, deux, trois... ah diable!..,

RECETTE CULINAIRE

Voulez-vous relever un peu votre ra-

[gotit ?

Voulez-vous qu’a Pinstant votre sauce
[se corse ?

Mettez-y de loignon, cela donne du
[gotit !

L'oignon fait la force.

Dialogue féminin entendu dans une Jo-
ge & I'Opéra :

—Comment, vous la trouvez jolie, la
petite comtesse ¥ Umne blonde fadasse
avec un grand nez, un grand front, une
grande bouche !. . ..

. —Elle a la bouche un peu grande, c’est
vrai, mais si gentiment meublée !.. ..

—ZEh bien ! qu'est-ce qui vous prouve
qu’elle soit dans ses meubles 4. ...

Un calfat occupé & hbadigeonner la quil-
le d’un vaisseau -avec du goudron chaud.

Un paysan passe avec un ane.

II s'arréte devant le calfat, — et ne
comprenant rien a la besogne :

—Eh ! mon bon, lui ditdl, qu’est-ce
que c’est que ¢a

Et il lui montrait le bidon de goudron.

—C’est du goudron, dit le calfab.

~—Et pourquoi donc frottes-tu comme
¢a ce diable de bateau ?

—Ah | dit le calfat, quand un vaisseau
est verni au goudron, il glisse mieux dans
Peau, et ¢a le fait aller bien plus vite.

—Tiens, dit-il au calfat, regarde mon
ane, — combien me prendrais-tu pour le
faire aller plus vite en le peignant avec
ton vernis %

—Oh ! répondit le calfat sans rire, — -

pour toi ce ne serais rien.
—Bonne affaire : alors rends-moi ce
service !, ..

Entre Marseillais et Bordelais :

Marius. — Est-ce quiil colité cher 16
terrain 4 Bordeaux %

Condillac. — Ah! ne m'en parlez pas,
500.000 francs le métre carré,

Marius. — A Marseille, mon bon, la
terre est si cher que les femmes les

plus huppées commencent & en porter au
lieu dé bijouterie !

UN OBLIGEANT CAMARADE

— Ne bouge pas d’un pouce,
Alfy, jusqu’a ce qu'on t'ajuste
une boule sur Polfactif ; apres, si
¢a chauffe, y aura un intervalle
pour rafraichissement.

—Pourquoi done, maman, que grand-
pére a sur le dos une bosse comme le cha-
meau ?

—Parce qu’il a été méchant étant petit.

—Alors, pourquoi que tu n'en as pas,
toi ¢ :

A penser avant dagir, on sauve son
temps et son argent,



